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FRANÇOIS PICARD 

LA CONNAISSANCE ET L'ETUDE DE LA MUSIQUE CHINOISE 

UNE HISTOIRE BREVE 
 

L'histoire de la connaisance en France des musiques chinoises peut se 
découper en trois périodes : les pionniers, missionnaires et témoins, les 
érudits, les témoins engagés et érudits. Périodes ô combien inégales, puisque 
la première se résume pratiquement au travail du père Amiot (entre 1754 et 
1779) et que la dernière débute à peine (1957). Entre les deux, on peut 
légitimement douter que les auteurs aient personnellement entendu des 
musiciens ou chanteurs chinois. Ou quand ils en ont eu l'occasion (Amiot, 
Van Aalst 1884, Levis 1936), ils n'y ont pas été positivement sensibles… 
C'est dire si la pratique de la musique et son écoute sont une idée neuve, mais 
pourtant bien et bellement représentée. 

La floraison de musiques rituelles, populaires ou encore professionnelles 
qui suivit la fin de la Révolution Culturelle a en effet permis l'exploration d'un 
continent englouti, dont l'approche et la compréhension ont été stimulées par 
les découvertes archéologiques des vingt dernières années. L'organisation de 
la bibliographie sélective qui complète ce propos souhaite illustrer cette vue. 
D'un côté, livres et revues en langues occidentales (français, allemand, 
anglais), censées avoir été toujours accessibles à qui voulait bien se donner 
les moyens de sa curiosité. De l'autre, les matériaux : études et surtout 
compilations des textes, images et partitions, complétées comme sources 
primaires par les enregistrements. Du fait de leur accessibilité, nous n'avons 
fait figurer que les disques compacts publiés en France. Ils brossent à eux 
seuls un panorama sans équivalent dans le passé, qu'un séjour spécialisé d'un 
an ne saurait égaler en quantité et diversité. 

La croissance exponentielle des données disponibles permet aujourd'hui de 
disposer d'une série quasi complète sur l'histoire et les genres, où sources, 
monographies et ouvrages généraux s'équilibrent et se complètent. 
Parallèlement à ce splendide portrait, on ne peut une fois de plus que regretter 
l'absence de toute reconnaissance institutionnelle (université ou instituts de 
recherche) de l'étude de la musique chinoise, en partie seulement palliée par 
des participations individuelles à des groupes de recherche en histoire des 
sciences, anthropologie religieuse, ethnomusicologie, archéologie musicale. 
Mais ceci n'est pas propre à la France, mais bien à l'Europe, extrêmement 
retardataire vis à vis de ce qui est reconnu en Chine, à Hong Kong, Taiwan et 
aux Etats-Unis. Pourtant du travail s'effectue, d'une qualité qui se situe 
désormais au plus haut niveau. 

Mentionnons au préalable que la séparation toujours vivante en Chine entre 
musicologie et études théâtrales ne commence qu'à peine à être surmontée 
ici. Cependant, tous les genres sont désormais couverts, soit par des 
monographies : solitude des lettrés (Van Gulik 1940, Goormaghtigh 1990, 
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Rault-Leyrat 1987), rituels (Tsao et Law 1989), théâtre (Pimpaneau 1983), 
ensembles paysans (Jones 1995), soit dans des aperçus d'ensemble, articles 
d'encyclopédies (Picken 1957, Yung 1980) ou ouvrages généraux. Dans cette 
dernière catégorie, la pléthore redondante qui s'étale sur cent ans (1884-1980) 
est désormais rendue caduque par des vues éloignées de la Vulgate d'usage, 
plus proches de la multiplicité des réalités et surtout plus respectueuses, plus 
amoureuses (Liang 1985, Picard 1990). 

Toutes les périodes de l'histoire ancienne sont désormais en passe d'être 
couvertes : Antiquité (Falkenhausen 1993), Tang (Picken 1981-1990, Jao-
Demiéville 1971), Song (Pian 1967), en attendant des recherches sur les 
dynasties plus récentes, curieusement absentes. 

Il appparaît donc que la recherche occidentale forme un tout, bientôt 
complet. Mais Jones (1995, avec bibliographie) insiste sur l'indispensable aide 
que nous fournit la musicologie chinoise, depuis Yang Yinliu puis Huang 
Xiangpeng jusqu'à Yuan Jinfang : sources et outils bibliographiques, histoire, 
monographies, les vrais érudits sont bien là-bas, créant dans le domaine de 
l'ethnomusicologie une situation rare. Une féconde collaboration est 
désormais engagée. 

Enfin, plus décisif peut-être que tous les écrits, la connaissance des 
musiques chinoises en Occident a explosé avec la publication 
d'enregistrements, et là encore singulièrement depuis 1985 et avec le compact 
disque. A l'exception notable des rituels taoïstes, interdits de publication par 
les règles de la transmission réservée, et des défunts rituels impériaux, tous 
les genres sont désormais publiés, même si l'on peut considérer qu'un opéra 
local (Sichuan) ne saurait représenter les 364 absents, de même que le Nan-
kouan n'épuise pas le genre ballades pas plus que l'exemple du Sichuan ne 
résume l'art des conteurs. A cet égard, les publications franco-suisses à elles 
seules offrent une vue quasi exaustive. 

La confrontation informée de véritables ethnomusicologues avec les 
musiciens et musicologues chinois a permis ainsi une totale réévaluation de la 
musique chinoise, longtemps confinée au cabinet des curiosités ou dans 
l'ésotérisme de la symbolique (les Cinq Notes) ou de la mesure (les Douze 
Lü), ou encore réduite à la caricature pour restaurant cantonais. Les 
chercheurs ont enfin cessé de se recopier aux uns aux autres leurs préjugés 
et leurs erreurs, pour réévaluer une des plus riches des traditions artistiques 
du monde, encore et bien vivante. 

Pour conclure par une note moins triomphante, on doit regretter l'absence 
notable d'études proprement musicologiques, qui présenteraient les questions 
de la modalité en rapport au pentatonisme, les notions de mesure et de 
rythme, l'art de la variation et de la variante, les règles de l'hétérophonie, les 
formes, les répertoires, les relations entre la notation et l'exécution. De bons 
travaux de thèse ont déjà été consacrés à ces sujets, mais ils manquent 
encore de lieux pour les publier. 
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